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INSCRIVEZ-VOUS !
Horaire des cours en semaine – 1er semestre, 2015/16 	 7 septembre — 18 décembre 2015

9h00-11h10
(avec pause)
Bibliologie et 
survol de la 
doctrine

Méthodes 
d’exégèse

Grec 2a/ 
Grec 3a

Hébreu 1a Relation 
d'aide 1

Théol. paul.* 
/Hist. Eglise 
primitive*

9h35-10h20
Humanité et 
salut

Méthodes 
d’exégèse

Grec 2a/ 
Grec 3a

Hébreu 1a Relation 
d'aide 1

Théol. paul.* 
/Hist. Eglise 
primitive*

9h35-10h20
Humanité et 
salut

Intro. deux 
Testaments

Psaumes Evangélisat° Labo. prédic. Théol. paul.* 
/Hist. Eglise 
primitive*

11h30 - 12h30
CHAPELLE

Intro. deux 
Testaments

Psaumes Evangélisat° Labo. prédic. Théol. paul.* 
/Hist. Eglise 
primitive*

Grec 1a Min. jeunes Herméneut. Méthodo./ 
Ep. générales, 
Apocalypse

Homilétique* 
/ Romains*

Hébreu 3a*/ 
AT : sagesse 
et rouleaux*

Grec 1a Min. jeunes Herméneut. Méthodo./ 
Ep. générales, 
Apocalypse

Homilétique* 
/ Romains*

Hébreu 3a*/ 
AT : sagesse 
et rouleaux*

Séminaire 
travaux 
écrits±

Hébreu 2a/
Déontologie 
#

Homilétique* 
/ Romains*

Hébreu 3a*/ 
AT : sagesse 
et rouleaux*

Séminaire 
travaux 
écrits±

Hébreu 2a/
Déontologie 
#

Homilétique* 
/ Romains*

Hébreu 3a*/ 
AT : sagesse 
et rouleaux*

Mardi Mercredi Jeudi Vendredi

1er cycle 2nd cycle 1er cycle 2nd cycle 1er cycle 2nd cycle 1er cycle 2nd cycle

9h00— 
9h45 

9h50—
10h35 

10h55—
11h40 

11h45—
12h30 

13h30—
14h15 

14h20—
15h05 

15h25—
16h10 

16h15—
17h00

* Dates des séries de cours ayant lieu tous les 15 jours :  Homilétique :  10 sept ; 24 sept ; 8 oct ; 22 oct ; 12 nov ; 26 nov ; 10 déc. Hébreu 3a : mêmes dates que pour Homilétique sauf la dernière qui est 
remplacée par la formation pratique. Romains et AT Sagesse et Rouleaux :  17 sept ; 1 oct ; 15 oct ; 29 oct ; 19 nov ; 3 déc ; 17 déc. Histoire de l'Eglise primitive : 11 sept ; 25 sept ; 9 oct ; 23 oct ; 13 nov ; 27 nov ; 
11 déc. Théologie paulinienne : 18 sept ; 2 oct ; 16 oct ; 30 oct ; 20 nov ; 4 déc ; 18 déc.  
± Les séminaires sur les travaux écrits auront lieu durant les troisième et huitième semaines seulement (à savoir le 22 septembre et le 27 octobre).   # Déontologie : les mercredis 2, 9 et 16 décembre. 
Formation pratique ponctuelle (obligatoire pour les étudiants réguliers) : le jeudi 10 décembre, 13h30-17h00 (2nd cycle), le vendredi 11 décembre, 9h00-16h00 (1er cycle).  
Séminaire sur l'utilisation de l'informatique dans les recherches bibliques (ouvert à tous et obligatoire en 2nd cycle) : le vendredi 13 novembre, 13h30-17h00.

Cours obligatoires en 1er cycle
Grec 1a (3 crédits)	 C. Kenfack

Herméneutique (principes d'interprétation biblique ;	 I. Masters	  
3 crédits)

Méthodes d'exégèse (interprétation des textes	 R. Bellis 
bibliques ; 3 crédits)

Introduction aux deux Testaments (arrière-plan	 C. Kenfack 
historique et géographique, canon, texte ; 2 crédits)

Epître aux Romains (2 crédits)	 M. DeNeui

Bibliologie (doctrine des Ecritures) et Survol de	 J. Hely Hutchinson 
la doctrine (4 crédits)

Evangélisation (2 crédits)	 P. Every

Homilétique (théorie de la prédication et exercices	 P. Every 
pratiques ; 2 crédits) 

Formation pratique ponctuelle (le vendredi 11 décembre ; 1 crédit)

Séminaire sur les travaux écrits (1 crédit)	 C. Kenfack

Cours en option en 1er cycle
Hébreu 1a (3 crédits)	 R. Bellis

Cours du 2nd cycle	
Hébreu 2a, 3a (Jonas) (3 crédits)	 J. Hely Hutchinson

Grec 2a (3 crédits)	 C. Kenfack

Grec 3a (Romains 5-8) (3 crédits)	 J. Hely Hutchinson 
Psaumes (2 crédits) 	 J. Hely Hutchinson

Littérature de la sagesse et cinq rouleaux	 J. Hely Hutchinson 
(Proverbes, Job, Ecclésiaste, Ruth, Cantique des  
cantiques, Lamentations, Esther ; 2 crédits)

Epîtres générales (Jacques, 1-2 Pierre, 1-3 Jean, Jude)	 C. Kenfack 
et Apocalypse (2 crédits)

Théologie de l'apôtre Paul (2 crédits)	 M. DeNeui

Doctrine de l'humanité et du salut (2 crédits)	 I. Masters

Histoire de l'Eglise primitive (2 crédits)	 E. Durand

Laboratoire de prédication (1 crédit)	 P. Hubinon

Ministère parmi les jeunes (2 crédits)	 P. Every

Relation d’aide 1 (2 crédits)	 P. Every

Méthodologie pour l'enseignement de la 	 F. Jauffred		
religion protestante (niveau primaire) (4 crédits)	

Déontologie (1 crédit)	 P. Saint 
Formation pratique ponctuelle (le jeudi 10 déc., après-midi ; 1 crédit)

Séminaire sur la prophétie (le samedi 31 oct. ;	 J. Hely Hutchinson 
1 credit) 
Séminaire sur l'utilisation de l'informatique	 L. Lehmann 
dans les recherches bibliques (le vendredi 13 nov., après-midi ; 1 crédit) 

Séminaire : 2 Corinthiens en une journée 	 M. DeNeui 
(le samedi 5 déc. ; 1 credit) 
Participation au Centre Evangélique d'Information et d'Action 
(Lognes, France, 22-23 nov. ; étudiants de 3e année) ou à la Convention de 
l'Association des Eglises Protestantes Evangéliques de Belgique 
(11 nov. ; étudiants de 2e année) (1 crédit)
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Editorial
Votre rôle précieux en tant 
qu’intercesseur
Durant la semaine 
d’évangélisation, nous étions 
particulièrement conscients  
du privilège de connaître  
le soutien, dans la prière, d’un 
bon nombre d’amis de l’Institut. 
Normalement vous avez reçu  
un mail d’informations à la suite 
de cette semaine (faites-nous 
signe si vous souhaitez faire 
partie de notre liste de diffusion). 
Soyez-en remerciés à nouveau 
alors que vous lirez le rapport 
des trois équipes que contient  
ce numéro.  
La collaboration qui existe entre 
des Eglises locales et l’IBB est 
d’autant plus réjouissante que 
l’Institut forme des ouvriers  
de l’Evangile prioritairement  
en vue du service au sein  
de communautés locales.  
Au moment d’écrire ces lignes, 
une Eglise en région parisienne 
vient d’engager comme pasteur 
un étudiant qui est en fin  
de parcours, et une autre  
à Lausanne a récemment 
annoncé l’embauche d’un 
étudiant en deuxième année 
pour septembre 2016. Par 
ailleurs, nous sommes heureux 
d’avoir pu accueillir, au début  
du second semestre, trois jeunes 
étudiants réguliers qui visent 
tous les trois, à terme, un service 
de la parole.
Prier régulièrement pour  
un étudiant est une bonne œuvre 
« cachée », connue du « Père qui 
voit dans le secret » (cf. 1 Tm 
5,25b ; Mt 6,6). Voici qui pourrait 
nous inspirer à cet égard : lors  
de la séance d’ouverture  
de septembre 2010, le président  
a suggéré que les personnes 
présentes dans la salle 

choisissent chacune un étudiant 
fraîchement arrivé pour faire  
de lui l’objet de ses prières 
durant l’année. Une personne 
dans la salle a décidé de prier 
pour un certain étudiant – et l’a 
fait fidèlement pendant quatre 
ans. L’étudiant en question, 
récemment diplômé, se lance 
dans le ministère pastoral  
à Bruxelles.
Le soutien régulier dans la prière, 
dont plusieurs lecteurs font 
preuve, est d’autant plus 
nécessaire que les « traits 
enflammés du malin » (Ep 6,16) 
sont tellement nombreux  
et parfois imprévisibles. Comme 
l’affirme l’auteur de l’un des livres 
que nous recommandons dans 
ce numéro, « la vie est  
un combat ». Aucun récent 
diplômé de l’Institut ne dirait  
que le ministère pastoral est 
facile (nous vous renvoyons  
à l’article concernant le ministère 
de Mesmin Tchaou). Et pourtant, 
nous avons affaire à un ministère 
glorieux (2 Co 3-4).
Si vous avez particulièrement  
à cœur de prier pour le caractère 
des étudiants (et des 
professeurs !), votre souci s’inscrit 
non seulement dans le cadre  
de la vision (voir ci-contre) mais 
encore dans celui du verset 
préféré de l’étudiante qui fait 
l’objet du « zoom » de ce numéro.  
En effet, selon le Psaume 27,4, 
l’unique désir de David était 
celui-ci : une proximité avec  
Dieu permettant une profonde 
appréciation de Ses attributs 
merveilleux. C’est à une telle 
adoration de Dieu que donne 
lieu l’étude des Ecritures, que  
ce soit en privé, en tête à tête  
(cf. notre article principal) ou en 
salle de cours (cf. le programme 
académique : pages 2, 10-12, 
19).  Mon cœur a été réchauffé 
lorsqu’un pasteur a témoigné 
récemment du fait que, selon  
son expérience, les étudiants  
à l’Institut ne sont pas seulement 
aiguisés théologiquement mais 
encore « doux de cœur ». Puisse-
t-il en être ainsi, pour la gloire  
de Dieu, car « …[t]els sont les 
adorateurs que le Père cherche » 
(Jn 4,23).
James HELY HUTCHINSON 
Pour le Conseil académique   
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Merci...
•	à Marie-Jeanne Lecoq-Vermeylen 

pour ses bons repas
•	à Michel Rimbert et à Jonathan  

et Alina Dica pour leur esprit  
de service, leur souplesse et  
leur soutien

•	à Sylvestre Amandier, à Pierre 
Breny, à Johnny Pilgrem  
et à Myriam Hely Hutchinson  
pour les photos

•	au Bon Livre pour son soutien  
actif de l'Institut

•	aux professeurs visiteurs
•	aux prédicateurs visiteurs  

à nos chapelles
•	aux pasteurs et aux anciens  

des Eglises des étudiants
•	aux étudiants eux-mêmes  

et à leurs familles !

Vision de  
l'Institut Biblique Belge

But global (cf.2 Tm 2,2)
Former, en faveur de la moisson  
de l'Europe francophone, des 

serviteurs de l'Evangile qui sont 
fidèles, compétents et consacrés 

- et cela pour la gloire de Dieu

Principes qui en découlent pour 
le fonctionnement de l'Institut.
1.	 la fidélité à la parole de Dieu

2.	 la centralité de l'Evangile dans 
toute l'orientation et toutes les 
activités de l'Institut

3.	 la rigueur dans l'étude des 
Ecritures

4.	 l'importance de la croissance  
des étudiants dans la maturité 
spirituelle

5.	 un lien étroit entre les études  
et la pratique du ministère  
sur le terrain

maillon
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INTRODUCTION : VOUS ÊTES 
CONCERNÉ !
Quelle est votre première 
réaction en lisant le titre de cet 
article ?  Si vous n’êtes ni pasteur 
ni ancien, peut-être pensez-vous 
que cela ne vous concerne pas 
vraiment : vous pensez « zapper » 
ces pages, en espérant que  
le prochain numéro du Maillon 
sera plus inspirant.  Si vous êtes 
pasteur ou ancien, peut-être 
réagissez-vous en vous disant :  
« Avec un ministère aussi chargé 
que le mien, il vaut mieux laisser 
la lecture de cet article aux 
autres ! »  Quel que soit votre cas, 
permettez-moi de vous dire 
qu’au contraire, cet article vous 
est bien adressé : à vous 
chrétien, puisque vous avez  
un ministère de la parole de 
Dieu, indépendamment de votre 
statut dans la vie et dans l’Eglise, 
et à vous pasteur déjà débordé, 
car, si vous parvenez à outiller 
d’autres personnes pour 
« l’œuvre du ministère » au sein 
de votre Eglise, votre fardeau 
s’en trouvera allégé !
Mon plaidoyer est simple : 
chaque disciple de Jésus-Christ 
est un serviteur du Christ et, en 
tant que tel, exerce un ministère 
de la parole de Dieu. Il ne s’agit 
pas ici de vous faire découvrir 
une nouvelle méthode ou 
stratégie qui « marche » mais 
plutôt de vous aider à vous 
interroger sur votre propre 
croissance en tant que disciple  

et sur la manière de faire d’autres 
disciples, à l’instar du Christ et en 
conformité avec ses injonctions. 
PREMIERE PARTIE : UN 
MINISTÈRE DE LA PAROLE 
POUR TOUS – POURQUOI ?

1 Réserver le ministère  
de la parole au pasteur  

ou favoriser le sacerdoce 
universel ?
Le modèle de ministère chrétien 
dont nous avons hérité est 
essentiellement « sacerdotal » : 
« l’homme de Dieu » est mis  
à part pour servir le Seigneur  
et instruire le peuple de Dieu 
(l’Eglise).  Ce peuple se 
rassemble le dimanche pour 
recevoir l’enseignement,  
et son rôle 
se limite à 
l’obéissance 
au Seigneur 
pendant  
le reste de 
la semaine.  
Sans tomber dans la caricature, 
c’est en quelque sorte la version 
protestante du modèle 
catholique selon lequel le prêtre 
représente le Seigneur auprès  
du peuple.  Bien que l’un des 
principes fondamentaux  
du protestantisme soit  
le « sacerdoce universel », dans  
la pratique, ce « sacerdoce » est 
souvent interprété dans nos 
Eglises comme un feu vert pour 
l’implication de tous les chrétiens 
« de manière générale » dans nos 
Eglises (musique, café, sono, site 

web, vaisselle, etc.), alors que  
le service « de la parole » reste 
l’apanage du pasteur et des 
anciens.  
Le Nouveau Testament affirme 
effectivement que « l’homme de 
Dieu » doit « prêcher la parole »1 
afin de mener et protéger le 
troupeau2.  C’est indispensable.  
Il est vrai aussi que les apôtres 
ont dû désigner sept hommes 
pour les soulager dans la tâche 
du service à table pour mieux  
se consacrer à leur tâche 
principale, à savoir la prière  
et le service de la parole3.  Cela 
dit, les sept hommes désignés 
pour cette tâche « pratique »  
ne se sont pas consacrés 
uniquement à ce service, car 

force est  
de constater 
qu’Etienne  
et Philippe  
ont exercé 
également  
un ministère 

de la parole assez remarquable4 !  
Sans que cela représente 
nécessairement un modèle pour 
le chrétien, on voit bien que  
le ministère de la parole n’était 
pas limité à quelques personnes 
« mises à part » à cet effet. 
Pourrait-on dire que tout chrétien 
est appelé à exercer un ministère 
de la parole ?  La réponse est 
« oui » sans hésitation. 
Ephésiens 4,12 nous dit que 
Dieu a donné à l’Eglise des 
ministres de la parole (apôtres, 

POURRAIT-ON DIRE QUE TOUT 
CHRÉTIEN EST APPELÉ À 
EXERCER UN MINISTÈRE DE  
LA PAROLE ?  LA RÉPONSE EST 
« OUI » SANS HÉSITATION.

UN MINISTÈRE DE LA PAROLE 
POUR TOUS : POURQUOI ET 
COMMENT ?
Stephen ORANGE
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prophètes, évangélistes, 
pasteurs, docteurs) « afin de 
former les saints pour l'œuvre  
du ministère, pour la construction 
du corps du Christ. »  Qui est-ce 
qui accomplit l’œuvre du 
ministère ? Ce sont les « saints », 
en l’occurrence les chrétiens 
d’Ephèse dans leur ensemble.  
C’est à eux qu’il revient de dire  
« la vérité, dans l'amour » afin 
que le corps puisse croître  
« à tous égards en celui qui est  
la tête, le Christ »5.  Le contexte 
impose que la « vérité » dont  
il est question, c’est celle de  
la parole de Dieu, enseignée  
en tout premier lieu par les 
serviteurs de la parole (v. 11).  
Cette vérité protège le peuple  
de Dieu de tout vent de doctrine 
(v. 14), et contribue à la 
croissance de l’Eglise en son 
chef, le Christ (v. 15).

2 Se focaliser sur le 
dimanche matin ou penser 

à toute sorte de contextes ? 
Selon la suite de la lettre aux 
Ephésiens, l’approche consistant 
à « dire la vérité » s’observe dans 
des contextes « ordinaires »,  
et pas seulement dans celui  
du rassemblement « formel »  
du dimanche matin ou autre.  
Dans leurs conversations de tous 
les jours, les Ephésiens sont 
exhortés à tenir des propos qui 
servent à l’édification (4,29) ;  
ils doivent se parler (et 
s’encourager) par des psaumes 
et des hymnes (5,19) ; les pères 
(et par extension, les parents) 
doivent instruire leurs enfants 
dans le Seigneur (6,4) ; et pour 
mener le combat chrétien, tout 
chrétien doit se servir (entre 
autres) de sa seule arme 
offensive, à savoir l’épée  
de l’Esprit, la parole de Dieu.  
Paul s’attend à ce que la parole 
de Dieu soit au centre de la vie 
de la communauté chrétienne, 
que tous s’en servent pour 
l’encouragement les uns des 
autres, et que tous vivent à  
la lumière de cette vérité.
Rien d’étonnant à cela, car  
à partir du jour de la Pentecôte  
où l’Esprit de Dieu a été répandu 
sur tous les croyants, tous ceux 
qui vivent dans la période entre 
l’ascension et le retour du Christ 
« prophétiseront »6.  Par ailleurs, 

le progrès de la parole de Dieu,7 
proclamée par les apôtres  
et d’autres enseignants  
et prophètes, mais aussi par des 
chrétiens « ordinaires », constitue 
le fil conducteur du livre 
des Actes.  Après la 
persécution qui a éclaté 
à Jérusalem au chapitre 
8, tous les croyants –  
à l’exception des apôtres 
– ont dû quitter la ville.  
Et à quoi cette dispersion 
des croyants a-t-elle 
donné lieu ?  Au progrès 
de la parole de Dieu, car 
« là où ils passaient, ceux 
qui avaient été dispersés 
annonçaient la Parole, comme 
une bonne nouvelle ».8

Le Nouveau Testament cite 
d’autres exemples qui confirment 
que le ministère de la parole 
n’est pas réservé à une élite.9   
Le ministère chrétien – celui  
de l’encouragement chrétien 
réciproque par l’Evangile  
du Christ – était exercé par  
la communauté chrétienne dans 
son ensemble.  Certes, Dieu  
a doté l’Eglise de dons divers, 
mais le fait 
que je ne sois 
ni apôtre, ni 
prophète ne 
me dispense 
pas de la 
volonté 
d’édifier les 
autres.  Aux 
chapitres 12 à 14 de  
1 Corinthiens, la recherche  
de la prophétie (bien que tous  
ne soient pas forcément des 
prophètes) est mise en exergue.  
Il est important de s’entendre sur 
le sens à donner au mot 
« prophétie » et de savoir  
qu’au-delà du parler en langues 
ou d’autres dons remarquables  
à des degrés différents, la 
prophétie sert à édifier.  Nous 
devons donc tous aspirer à 
encourager les autres à connaître 
le Christ et à grandir en lui.

3 Entretenir les structures 
ou enseigner la parole ?  

J’en profite pour vous parler  
d’un ouvrage important qui incite 
à réfléchir sur la portée de ce 
constat biblique : L’essentiel dans 
l’Eglise de Colin Marshall et Tony 
Payne.10  Le livre utilise l’image 

d’une vigne et de son treillis pour 
illustrer l’œuvre du ministère 
chrétien.  La vigne représente  
le travail effectué auprès des 
gens pour qu’ils deviennent 

disciples du Christ  
et croissent en tant que 
disciples ; le treillis 
correspond aux 
structures et les 
programmes que nos 
Eglises mettent en place 
afin de servir cette vigne.  
Le livre est un appel  
à l’Eglise à se concentrer 
davantage sur la vigne 
que sur le treillis. 

Malheureusement, on constate 
trop souvent l’interprétation 
erronée selon laquelle le service 
du treillis constitue l’œuvre  
du ministère.  Ce ne sont ni les 
structures ni les programmes qui 
font pousser la vigne, mais bien 
le ministère de la parole !  
Comme les auteurs le rappellent 
au début du livre, le ministère 
chrétien consiste en « la 
croissance des personnes, afin 
qu’elles deviennent des disciples 
de Christ faisant d’autres 
disciples de Christ ».11 

Le livre 
expose  
le danger 
criant de  
se servir des 
gens pour 
maintenir 
nos 

structures et nos « ministères » 
existants au lieu d’investir dans 
ces personnes pour favoriser leur 
croissance spirituelle.  Les sous-
titres du deuxième chapitre 
donnent un aperçu du 
changement de mentalité parfois 
radical que nécessite un tel 
constat du ministère.12  Pour nous 
aider à conceptualiser ce 
problème, nous sommes invités  
à imaginer (ce qui n’est pas très 
difficile) un chrétien 
raisonnablement solide qui 
aborde le pasteur à la fin du  
culte et lui dit : « J’aimerais bien 
m’impliquer davantage  
et apporter ma pierre à l’édifice, 
mais je ne vois pas où il y a 
encore de la place pour moi.   
Je ne fais pas partie du noyau 
dur de l’Eglise.  On ne m’a 
encore jamais demandé de faire 
partie d’un comité ou de devenir 

…NI « DES CONSOMMATEURS 
EN MODE "MAINTENANCE" »…, 
NI « DES CONSOMMATEURS  
EN MODE "CROISSANCE" »…, 
MAIS « DES DISCIPLES EN  
MODE "MISSION" »…

le maillon / 5



responsable d’étude biblique. 
Que pourrais-je faire ? »13  Si 
notre premier réflexe est de lui 
proposer d’apporter son aide  
à un programme ou à 
l’organisation d’un événement, 
ou de s’occuper d’une tâche  
à accomplir, au lieu de 
l’encourager à s’investir dans les 
gens afin de les encourager dans 
la foi,14 cela révèle bien notre 
souci du maintien de notre 
treillis, au détriment de  
la croissance de la vigne. 
Les chapitres 3 à 5 instaurent  
les fondements théologiques  
qui confortent cette vision  
du ministère chrétien auquel 
nous sommes tous appelés.  
Les pages 58 à 62 s’avèrent 
particulièrement utiles pour  

le genre de ministère qu’ils 
prônent, où des chrétiens 
ordinaires d’aujourd’hui 
saisissent les occasions qui  
se présentent à eux pour 
proclamer la parole au sein  
de leur entourage familial,  
à l’Eglise et dans leur vie sociale.
Cette partie du livre se termine 
ainsi : « [Les pasteurs et les 
anciens] ne sont pas, à eux seuls, 
les vrais « acteurs » de la mission, 
laissant les autres membres  
de l’Eglise occuper le banc des 
spectateurs ou jouer le rôle  
de soutien financier.  Le pasteur 
ou l’ancien est un ouvrier comme 
les autres dans la vigne, même  
si une responsabilité particulière 
lui a été confiée : équiper le 
peuple de Dieu pour que chacun 
soit en mesure de prendre part 
au travail pour l’Evangile ».15

4 Engendrer des 
consommateurs ou former 

des missionnaires ?
La deuxième partie du livre 
aborde la question de la 
formation au sens chrétien : 

promouvoir la croissance de 
l’autre par le biais de l’exemple, 
de la relation personnelle avec 
l’autre, de l’enseignement 
(parfois formel, mais souvent 
informel).  Voici ce qu’on devrait 
souhaiter voir chez ceux qu’on 
forme : 
•	« mûrir en conviction dans leur 

connaissance de Dieu et dans 
leur compréhension de la 
Bible ;

•	mûrir en caractère et 
développer une personnalité 
qui cherche à plaire à Dieu et 
qui est en accord avec la saine 
doctrine ; 

•	mûrir en compétence dans  
la proclamation de la Parole  
de Dieu par divers moyens, 

mais toujours dans  
la dépendance de Dieu  
et la prière »16

La suite du livre plaide pour 
cette « formation » au sens 
large.  Il expose à juste titre 
deux dangers pour nos 
responsables d’Eglises :  
(1) de se fier uniquement  
à l’enseignement-« phare » 
du dimanche matin, aussi 
important soit-il, aux dépens 

d’un ministère plus ciblé auprès 
des personnes individuelles17 ; 
(2) de devenir simplement des 
managers, des administrateurs18, 
où le pasteur est un PDG et 
l’Eglise comme « un supermarché 
avec une grande équipe  
au travail »19.  Le ministère dont 
parle ce livre ne devrait 
engendrer dans nos Eglises  
ni « des consommateurs en 
mode "maintenance" » (premier 
danger), ni « des consommateurs 
en mode "croissance" » 
(deuxième danger), mais « des 
disciples en mode "mission" »  
où l’Eglise fonctionne comme 
« une équipe, conduite par  
un capitaine entraîneur ».20 
Mais comment un pasteur 
pourrait-il, à lui seul, s’occuper  
de toutes les brebis 
individuellement ?  Selon  
la formation dont nous parlons,  
il est plutôt question de 
consacrer du temps à former 
ceux à qui la mission de faire des 
disciples pourrait être confiée.  
La devise de l’IBB21 n’est pas  
la chasse gardée de l’Institut.  

Comme pour Timothée, c’est  
au sein de nos Eglises que nous 
devons chercher à confier ce que 
nous avons reçu à des hommes 
fidèles, qui sont capables  
(à leur tour) de l’enseigner aussi  
à d’autres.  Ainsi un nombre 
croissant de serviteurs 
s’occuperaient du ministère  
au sein de l’Eglise, ce qui 
donnerait de plus en plus lieu  
à une Eglise se composant de 
disciples en mode « mission ». 
Si la règle de base dans nos 
Eglises consiste prioritairement  
à secourir le chrétien en période 
de grande difficulté, cela signifie 
moins de temps à consacrer  
à ceux qui méritent un 
investissement de temps plus 
important,22 ceux qui peuvent,  
à leur tour, encourager les autres.  
Si la priorité consiste à investir 
dans la formation des disciples, 
le ministère se répandra de plus 
en plus au sein de l’Eglise, et  
de nouveaux serviteurs seront 
envoyés dans la moisson.   
Les derniers chapitres de cet 
ouvrage fournissent des étapes 
pratiques à réaliser pour 
privilégier ce travail, ainsi que  
les pièges à éviter. 
SECONDE PARTIE : UN 
MINISTÈRE DE LA PAROLE 
POUR TOUS – COMMENT ?
Enseigner la Bible en tête- 
à-tête : un moyen simple  
et souple…
Un moyen simple, mais peu 
pratiqué dans nos milieux, c’est 
d’encourager des chrétiens plus 
établis dans la foi à lire la Bible 
avec un chrétien plus jeune,  
ou même avec un non-croyant 
désireux d’aller plus loin dans  
la découverte de la foi.  Cette 
pratique pourrait nous sembler 
un peu étrange, mais c’est  
un moyen très puissant et utile  
dans la formation des autres.   
Il présente l’avantage de la 
flexibilité quant à la forme :  
il peut avoir lieu n’importe où, 
pourvu qu’il y ait suffisamment 
de calme et de liberté pour 
ouvrir deux Bibles ; la durée des 
rencontres peut être déterminée 
en fonction du temps disponible 
(minimum 30 minutes, maximum 
une heure) ; le rythme des 
rencontres peut varier selon  

SI LA RÈGLE DE BASE DANS  
NOS EGLISES CONSISTE 
PRIORITAIREMENT À SECOURIR 
LE CHRÉTIEN EN PÉRIODE  
DE GRANDE DIFFICULTÉ, CELA 
SIGNIFIE MOINS DE TEMPS  
À CONSACRER À CEUX QUI 
MÉRITENT UN INVESTISSEMENT 
DE TEMPS PLUS IMPORTANT…
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ce qui convient aux deux 
personnes (il est préférable que 
ce soit régulier) ; et la période 
sur laquelle les rencontres ont 
lieu est également souple (on 
recommande un mois pour 
commencer). 
…de favoriser la croissance 
spirituelle d’un disciple
Dans ce ministère du « un à un », 
on désire encourager une autre 
personne dans la vie chrétienne, 
avec la Bible au centre.  Il ne 
s’agit pas d’une « étude » avec 
une connotation scolaire, mais 
d’une rencontre fraternelle, dans 
le cadre de laquelle on partage 
brièvement des nouvelles,  
on prie l’un pour l’autre, et on 
cherche à comprendre ensemble 
ce que Dieu dit dans sa parole.   
Ce ministère présente des 
atouts majeurs : il permet de 
mieux comprendre le contexte 
de vie de l’autre et de mieux lui 
manifester un amour fraternel.  
En effet, en passant par l’écoute, 
le partage et l’instruction,  
le croyant plus établi applique  

la parole de Dieu au contexte 
spécifique du jeune chrétien  
qui, lui, grandit aussi grâce  
à l’exemple que donne le croyant 
plus mûr dans différents 
domaines de la vie – comment 
faire face aux défis, comment 
prier, comment chercher  
à orienter sa vie à la lumière  
de la parole de Dieu... 

Des dangers à éviter
Comme dans tout ministère,  
il faut veiller à éviter les dérives – 
que la rencontre ne soit ni, d’une 
part, pour le chrétien plus mûr, 
une occasion de manipulation et 
d’exercice de trop d’influence sur 
son « disciple », ni, d’autre part, 
pour le croyant plus jeune, un 
moyen de dépendance à l’égard 
d’un « gourou spirituel ».  On doit 
aussi se garder des erreurs 
naïves (messieurs, il faut laisser  
la tâche d’instruire les femmes  
à d’autres femmes !) et des 
erreurs légalistes (p. ex., faire 
trop pression pour que 
quelqu’un assiste à une 
rencontre, se croire plus 
« spirituel », etc.).  Le danger 
éventuel peut toutefois être 
écarté par les responsables 
d’Eglise, si tant est que ceux-ci 
soient mis au courant du fait  
que les rencontres ont lieu.
CONCLUSION :  
UN FONDEMENT IMPORTANT 
À LA FORMATION DES 
DISCIPLES  
Ces dangers risquent peu de  
se présenter dans nos Eglises, 
puisque ce genre de rencontre 
est rarissime !  En revanche, 
négliger de promouvoir ce type 
de rencontre est un danger plus 
grand, car les « 1 à 1 »23 
constituent un fondement 
important pour tout ministère  
qui cherche à faire et à former 
des disciples.  Si vous êtes 
pasteur/ancien, pourquoi ne pas 
entamer un « un à un » avec une 
ou deux personnes de 
l’assemblée ?  Pourquoi ne pas 
aborder une petite épître  
du Nouveau Testament à deux24,  
ou les huit premiers chapitres  
de Marc avec un jeune ou 
nouveau croyant – ou avec un 
non- croyant25 ?  L’étude ne doit 
pas être exhaustive, mais centrée 
sur l’essentiel, pour que ce soit  
la parole de Dieu qui germe 
dans notre âme, et non la parole 
des êtres humains. 
Et à l’intention du chrétien qui 
aimerait bien se lancer dans  
ce genre de rencontre, mais  
ne sait pas  comment s’y prendre, 
pourquoi ne pas demander  
de l’aide auprès de quelqu’un  
de plus expérimenté dans 

l’assemblée, c’est à dire de 
quelqu’un qui aime le Seigneur, 
qui tient la parole de Dieu  
en haute estime et qui cherche  
à encourager d’autres chrétiens ?  
Il y a de fortes chances qu’on 
pense au pasteur ou à l’ancien.  
Et que faire si ce dernier ne s’est 
pas encore lancé dans ce genre 
de ministère ?  Qu’ils se mettent 
ensemble et … en avant ! 
1 2 Tm 3,16 à 4,2.
2 2 Tm 4,3-4.
3 Ac 6,2-4.
4 Voir la prédication d’Etienne dans Actes 7 et le ministère  
de Philippe en Samarie et auprès de l’eunuque éthiopien 
dans Actes 8. 
5 Ep 4,13 (NBS).
6 Ac 2,17-18.
7 Ac 6,7 ; 12,24 ; 13,49 ; 19,20.
8 Ac 8,4 (NBS).
9 Col 3,16 ; Rm 15,14 ; Hé 3,12-13 ; 10,24-25 ; 1 Th 5,11.
10 Colin MARSHALL et Tony PAYNE, L’essentiel dans l’Eglise, 
Apprendre de la vigne et de son treillis, tr. de l’anglais  
(The Trellis and the Vine: the Ministry Mind-Shift that Changes 
Everything, 2009) par Etienne KONING, Lyon, Clé, 2014,  
201 p.
11 P. 19.
12 1. Ne maintenez plus les programmes à tout prix :  
édifiez les personnes !  2. Ne passez plus tout votre temps  
à organiser des événements : formez les personnes !   
3. N’utilisez plus les personnes : aidez-les à croître !   
4. Ne sollicitez plus les personnes pour combler des trous : 
formez de nouveaux ouvriers !  5. Ne cherchez plus  
à résoudre tous les problèmes : aidez les personnes  
à progresser !  6. Ne soyez plus obnubilé par le ministère  
« à temps plein » : développez le travail en équipe !   
7. Ne soyez plus obnubilé par une forme de gouvernance 
d’Eglise : formez des partenariats dans le ministère !   
8. Ne vous reposez plus uniquement sur les instituts  
de formation : formez des personnes au niveau local !   
9. Ne soyez plus obnubilé par la pression du « tout, tout  
de suite » : visez le développement à long terme !   
10. Ne vous dépensez plus dans la gestion des structures : 
dépensez-vous dans le ministère !  11. Ne cherchez plus  
la croissance de l’Eglise : désirez le progrès de l’Evangile !  
[NDLR : Notez bien, par rapport à cette dernière exhortation, 
l’intitulé de la matière enseignée au printemps 2016 : 
« Croissance de l’Evangile et implantation d’Eglises ».]
13 P. 29.
14 Voir l’illustration saisissante à ce sujet à la page 30.
15 P. 72.
16 P. 83.
17 « Le pasteur prestataire de services », p. 98.
18 « Le pasteur président-directeur général », p.100.
19 P. 107.
20 P. 107.
21 A savoir, 2 Timothée 2,2.
22 P. 117 : « si nous consacrons tout notre temps à ne suivre 
que celles et ceux qui ressentent un besoin d’aide, les 
chrétiens plus stables risquent de stagner et ils ne seront 
jamais formés pour exercer un ministère auprès des autres.  
Les non-chrétiens ne seront pas évangélisés et une règle 
tacite se mettra progressivement en place dans  
la communauté : si quelqu’un souhaite obtenir du temps  
et de l’attention du pasteur, qu’il dise qu’il a un problème !   
Si bien que le ministère finira par être réduit à la gestion  
de problèmes et à l’accompagnement pastoral, au lieu  
de se centrer sur l’Evangile et sur la croissance des personnes  
en sainteté. Et, avec le temps, la vigne s’atrophiera  
et s’asséchera ».
23 Parfois on parle de « lire la Bible 1 à 1 ». Il s’agit 
évidemment de bien plus que « lire la Bible à haute voix 
pendant quelques minutes tour à tour ».  Il est également 
question de plus qu’une simple étude biblique, puisque  
la rencontre comporte aussi un moment de partage  
et de prière : il s’agit d’une réunion amicale autour  
de la Bible, avec toute la flexibilité que cela implique.
24 L’auteur de cet article cite souvent Ephésiens, mais d’autres 
épîtres peuvent faire l’objet du même genre d’étude (Galates, 
Colossiens, Philippiens).
25 Il existe du matériel, quoique pas encore publié.  Veuillez 
contacter l’auteur de cet article via l’Institut si cela vous 
intéresse.
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Foi, amour, espérance ! Ces trois 
valeurs bibliques ont rythmé la 
semaine d'évangélisation à l'Eglise 
protestante évangélique de 
Bruxelles-Woluwe.
C'est avec beaucoup 
d'enthousiasme que les étudiants  
de l'lBB ont participé aux activités 
organisées durant la semaine  
du 23 au 29 mars : 
*goûter des seniors avec un 
message apporté par Paul Every,  
le coach de l'équipe de l'IBB ;
*activité pour les mamans et leurs 
bébés où Rachel a témoigné  
de sa foi en Jésus, avec traduction  
en anglais par Odile, toutes deux 
étudiantes en première année ;
*« spécial ados » avec patinoire  
et jeux, suivis de la prédication sur 
Genèse 6 et 7 apportée par Maxime, 
étudiant en deuxième, traduite en 
anglais par son épouse Demelza.
Une équipe de cinq personnes 
provenant d’une Eglise londonienne 
nous a rejoints pour se consacrer  
à la distribution des prospectus 
invitant les uns et les autres aux 
événements-clé. Le premier de ces 
événements a eu lieu le vendredi  
27 mars avec un souper autour  
de la question : « La foi va-t-elle  
à l'encontre de la raison ? ». Durant  
la soirée, Robbie a répondu à cette 
question en annonçant clairement  
le chemin du salut sur base du texte 
de Jean 20,24-31. Pour cette 
occasion, une quinzaine de non-
chrétiens étaient présents.   
Le dimanche 29 mars, date  

du deuxième événement principal, 
le pasteur Steve Orange  
a exposé l'Evangile à partir  
de I Samuel 17 pour répondre  
à la question « La foi - lorsqu’on  
se demande à quoi elle sert  
vraiment ? »
Une journée-type durant la semaine 
a comporté les éléments suivants :
*une méditation biblique pour 
l'équipe suivie d'un temps  
de prière ; 
*une formation à l'évangélisation 
suivie d'une mise en pratique dans 
les rues environnantes de l'Eglise 
dans laquelle nous avons pu 
approcher beaucoup de personnes 
dans le but de leur annoncer 
l'Evangile et de les inviter à l’un  
des événements ;
*un bon repas préparé avec 
dévouement par l'Eglise locale.
De plus, des micros-trottoir ont été 
réalisés où les gens ont eu l’occasion 
de donner leur avis au sujet  
de « la foi et la raison ». Ces vidéos  
ont pu être diffusées durant les  
deux événements principaux  
de la semaine.
A la fin de la semaine, tout le monde 
est rentré chez soi fatigué mais 
heureux et satisfait d'avoir servi  
le Seigneur, avec la certitude que  
la parole de Dieu ne retourne pas  
à lui sans avoir réalisé l'objectif pour 
lequel elle a été envoyée (Es 55,11). 
Les membres de l’Eglise ont 
poursuivi le travail en programmant 
encore deux événements majeurs 
durant la semaine suivante.

Trois mots peuvent résumer  
la semaine d’évangélisation  
à Chapelle-lez-Herlaimont : 
encourageante, enrichissante  
et fatigante.
Elle a été, tout d’abord, 
encourageante de par les différents 
contacts que chacun de nous  
a pu avoir. Nous avons commencé 
en beauté par une visite à la prison  
de Jamioulx. C’était merveilleux  
de voir comment les prisonniers 
étaient attentifs et réceptifs  
à la parole de Dieu. Quatre d’entre 
eux ont d’ailleurs demandé une 
Bible en roumain ! Ensuite, les 
différents contacts qu’on a pu avoir 
dans les rues de Chapelle, de Piéton 
et de Godarville n’ont pas été 
toujours évidents vu les différents 
rejets et le peu de monde dans les 
rues à cause du temps froid  
et pluvieux, mais beaucoup de 
bonnes discussions ont pu avoir lieu. 
Certaines réactions ont même été 
inattendues et réjouissantes. 
L’Evangile a donc pu être annoncé  
à plusieurs personnes au moyen  
de discussions, de sondages (Jésus 
en 10 questions), du porte-à-porte 
ou par la distribution de tracts dans 
les boîtes aux lettres ou en mains 
propres. Des exemplaires du 
Nouveau Testament ont pu être 
offerts et reçus avec joie, des prières 
de repentance ont aussi été 
prononcées ! Plusieurs personnes 
contactées par la distribution  
de tracts ou par les discussions dans  
les rues, qu’elles soient athées, 
musulmanes, catholiques  
ou Témoins de Jéhovah, sont aussi 

BRUXELLES-WOLUWE
Damiano MAIOLO 

CHAPELLE-LEZ-HERLAIMONT
Kyria CHARLET
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LA SEMAINE D'ÉVANGÉLISATION

venues aux activités organisées par 
l’Eglise. De plus, les moments de 
débriefing après chaque sortie nous 
ont permis de nous encourager les 
uns les autres, car même si pour l’un 
la journée n’avait pas été fort 
réjouissante, elle l’était pour d’autres, 
et le fait de partager cela nous  
a permis à tous d’être encouragés.
Ensuite, chacun de nous a été 
enrichi dans ses relations mutuelles 
mais surtout dans sa foi et dans son 
expérience quant à l’évangélisation. 
Nous avons pu expérimenter  
la puissance de la prière et avons  
pu vivre une communion fraternelle 
en Christ, non seulement entre nous 
mais aussi avec les membres  
de l’Eglise de Chapelle. Nous avons  
pu aussi être enrichis par les 
différentes méditations apportées 
quotidiennement par les étudiants, 
professeurs et anciens de l’Eglise. 
Pour finir, la semaine a été fatigante, 
à cause de la concentration 
permanente pour proclamer 
l’Evangile, à cause du temps  
pas toujours clément qui nous 
affaiblissait, de par les longues 
journées bien remplies… Mais 
malgré la fatigue, la joie, la bonne 
humeur et le zèle ont toujours été  
au rendez-vous !
Nous avons semé, étant de simples 
instruments dans la main de Dieu. 
Les résultats sont à présent de Son 
ressort. Nous pouvons toutefois 
continuer de prier pour les 
différentes personnes contactées,  
la prière étant notre force !

Bonjour, je suis Gap, la charmante 
petite ville des Hautes Alpes 
françaises ! Si je suis vraiment fière 
d’être souvent baignée de soleil  
et entourée de mes montagnes 
majestueuses, je peux surtout  
me targuer d’avoir en mon sein  
le Rocher. C’est en effet dans cette 
communauté évangélique qu’a 
fraîchement débarqué fin mars une 
bonne équipe de l’IBB pour aider 
aux efforts d’évangélisation de tous 
mes habitants. J’en abrite plus  
de 40 000, et je sais bien que sans  
la Bonne Nouvelle du Christ, leur 
âme demeure dans la tourmente  
et sous la colère du Dieu saint.
Béni soit ce Dieu qui a d’abord 
permis qu’aucune goutte de pluie 
ne vienne perturber l’évangélisation 
dans mes rues, malgré les prévisions 
météo peu favorables au départ.  
Sur la place du marché, dans les 
rues passantes et sur les bancs  
du parc de la Pépinière, les étudiants 
de l’IBB sont extrêmement 
reconnaissants d’avoir pu à maintes 
reprises annoncer l’Évangile à toutes 
catégories de personnes. Il y a eu 
des refus, certes ; des moqueries 
parfois, mais cela n’est pas 
surprenant. Il est plus extraordinaire 
de constater que le terrain, bien 
préparé par la prière, a conduit  
de nombreux Gapençais (car c’est 
comme ça qu’on les appelle)  
à s’arrêter et discuter longuement 
avec chacun.
Ici comme ailleurs, c’est toujours 
difficile d’annoncer la repentance  
et le jugement avec fidélité ou de  
ne pas passer sous silence le coût 

d’une vie obéissante à la Parole  
du Seigneur. La plupart des 
personnes sont incohérentes dans 
leurs réponses et l’arrière-plan 
catholique de nombre d’entre elles 
les aveugle particulièrement. 
Souvent, les personnes âgées sont 
plus méfiantes et endurcies que les 
plus jeunes. Elles sont peut-être 
aussi moins à l’aise avec l’idée 
d’échanger sur ces questions dans 
un lieu public.
La diversité des évènements 
organisés dans la semaine  
a cependant permis de cibler divers 
intérêts selon les profils rencontrés : 
club d’enfants, scoutisme, visite 
d’une maison de retraite, barbecue, 
concert, graffs, spectacle  
de mimes... l’objectif étant toujours 
de communiquer l’Évangile à tous 
de façon claire et honnête. Par la 
grâce de Dieu, cela a été le cas 
presque à chaque fois. Pour 
couronner la semaine, tout le monde 
a pu assister au baptême de deux 
jeunes membres de l’Église  
le dimanche et partager la joie  
de leur engagement.
Enfin, à Gap, les étudiants ont été 
touchés de l’accueil qui leur a été 
réservé par les frères sur place et de 
leur dévouement pour le Seigneur. 
La simplicité et l’authenticité de leur 
service étaient chaque jour un grand 
encouragement et Aurélien 
Castelain, le pasteur de l’Église,  
a bien su motiver les troupes. 
D’ailleurs, attention, son 
enthousiasme est contagieux !  
Si vous en doutez... venez  
vous-même vérifier !

GAP
Annaëlle DEMORY
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MINISTÈRE PASTORAL
Paul EVERY, 19 septembre,  
26 septembre, 3 octobre (matin)
Cette série de cours traitera de ce 
que doit être un pasteur ainsi que 
toutes ses fonctions, quotidiennes et 
ponctuelles. Nous verrons comment 
la Bible décrit le rôle d’un berger, 
ainsi que les qualités requises pour 
ce travail. Les fonctions pastorales 
telles que les visites, l’organisation 
des cultes et des cérémonies, seront 
expliquées. Ensuite, tout comme Paul 
exhorte Timothée à prendre garde  
à lui-même et à son enseignement 

CROISSANCE DE L’EVANGILE ET 
IMPLANTATION D’EGLISES
Paul EVERY, 19 septembre,  
26 septembre, 3 octobre (après-midi)
Jésus a promis de bâtir son Eglise, 
mais nous ne savons pas toujours 
comment nous y prendre. Vaut-il 
mieux s’investir dans une petite 
Eglise ou une grande Eglise ? Est-ce 
que l’implantation d’Eglises est 
encore nécessaire en Belgique 
aujourd’hui, ou faut-il plutôt 
s’intéresser aux Eglises existantes ? 
Quels facteurs humains peuvent 
faciliter la croissance de l’Eglise,  
ou est-ce que c’est simplement 
l’œuvre de Dieu ? Nous répondrons  
à ces questions et à d’autres 
concernant l’implantation de 
nouvelles assemblées chrétiennes.

SÉANCE D’OUVERTURE 
Dimanche 27 septembre, 16h
À l'Eglise Protestante Evangélique de 
Bruxelles-Centre, 7 rue du Moniteur
Venez soutenir les diplômés des 
diverses filières et écouter un exposé 
sur le thème « "Abba, Père !" : 
théologie biblique de l’adoption ».  
Entrée libre et gratuite !  La rencontre 
sera suivie par un vin d’honneur.

WEEK-END DE RETRAITE  
À GENVAL 
Du 9 au 11 octobre
Les étudiants en cours du samedi 
sont cordialement invités à rejoindre 
les étudiants de la filière des cours  
en semaine lors de ce week-end 
annuel.  En plus des exposés 
bibliques, des moments de prière,  
de sport et de détente sont prévus.  
Pour plus de renseignements 
concernant l’inscription, merci de 
prendre contact avec le secrétariat.  

PRÉSENTATION GÉNÉRALE
Les cours du samedi sont destinés,  
au premier chef, à ceux qui exercent 
un ministère de la parole dans les 
Eglises ou qui s’y destinent, mais qui 
n’ont pas l’occasion de venir suivre 
les cours en semaine.  Ils sont 
également proposés à toute 
personne souhaitant recevoir une 
formation biblique en vue de devenir 
professeur de religion protestante  
ou bien désirant tout simplement 
approfondir ses connaissances 
bibliques en vue de grandir en 
maturité spirituelle.
Nous proposons cette année un 
riche programme de cours bibliques, 
théologiques et pratiques.  En plus 
des nombreuses séries qui sont 
offertes sur trois (ou quatre) matinées 
ou trois (ou quatre) après-midis, nous 
attirons votre attention sur les six 
séminaires de formation (sur une 
seule journée).  Ces séminaires sont 
susceptibles d’intéresser un public 
chrétien plus large.
Pour l’articulation entre les cours/
séminaires du samedi et le 
programme des cours en semaine, 
nous vous renvoyons au document 
intitulé « programme académique », 
disponible en ligne et auprès  
du secrétariat.

HORAIRES
Les séries de cours qui ont lieu 
durant la matinée commencent  
à 9h30 et se terminent vers 13h avec 
une pause en milieu de matinée.  
Les séries de cours de l’après-midi 
commencent à 14h et se terminent 
vers 17h30, avec une pause en milieu 
d’après-midi. Les séminaires 
ponctuels sur une journée 
commencent à 9h30 et se terminent 
avant 16h.

INSCRIPTION ET TARIFS
On peut entrer dans le programme  
à partir du début de n’importe quelle 
série de cours ; et on peut ne 
s’inscrire que pour la ou les série(s) 
de cours que l’on désire suivre.
Prix de chaque série de cours (trois 
samedis) : 75 € (25 € pour les 
séminaires ponctuels). Pour celles  
et ceux qui exercent un ministère  
de la parole de Dieu à temps plein,  
et pour les demandeurs d’emploi/

NIVEAU ET VALIDATION DES COURS
Le niveau des cours correspond  
à celui des cours offerts en semaine  
à l’Institut.  La plupart des séries de 
cours valent 2 crédits dans le cadre 
du système européen s’appliquant 
aux études à l’Institut. Les exceptions 
sont : les séminaires ponctuels  
(1 crédit) et Hébreu 1a et Grec 1b  
(3 crédits). Les crédits peuvent être 
transférés au programme des cours 
en semaine et peuvent être cumulés 
en vue de l’obtention des diplômes 
reconnus par l’Etat et requis pour 
l’enseignement de la religion 
protestante dans les écoles belges.

CPAS, le prix est de 60 € (20 € pour 
les séminaires ponctuels). Pour ceux 
qui souhaitent en principe suivre tous 
les cours (ou la majorité des cours), 
nous proposons une remise 
significative : pour l’ensemble des 
cours, le prix global à payer n’est que 
de 550 € (inscription en septembre) 
ou de 300 € (inscription en février).  
Pour celles et ceux souhaitant suivre 
cinq ou six séminaires ponctuels,  
une remise est également proposée : 
100 € (75 € pasteurs/demandeurs 
d’emploi/CPAS).
Normalement, en devenant étudiant 
en cours du samedi, les frais de 
dossier s’élèvent à 35 €. Si vous vous 
inscrivez pour la première fois, vous 
êtes dispensés de ce paiement dans 
un premier temps. Nous vous prions 
néanmoins de remplir un formulaire 
d’inscription (disponible sur le site 
web : www.institutbiblique.be).   
Le montant de 35 € ne s’applique 
qu’à partir de la deuxième série  
de cours suivie.

(1 Tm 4,16), il sera question de la vie 
personnelle du pasteur. Nous 
traiterons des problèmes qui 
peuvent survenir dans un ministère 
pastoral, en recherchant des conseils 
bibliques pour ne pas y succomber.

Cours et séminaires du samedi  
2015-2016
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SÉMINAIRE SUR LES TRAVAUX ÉCRITS
Charles KENFACK, 24 octobre,  
19 décembre (matin)
Dans un travail écrit, la forme reflète 
en général le fond. Les séminaires 
sur les travaux écrits aideront 
l’étudiant à maîtriser les normes 
formelles indispensables pour  
la réalisation de tout travail 
académique à l’IBB en particulier. 
Nous nous appuierons sur  
le document « La dissertation 
théologique, Conseils et normes 
formelles » (produit par la Faculté  
de Vaux-sur-Seine en France). Nous 
expliquerons également ce qu’est un 
travail de recherche (TR) ainsi qu’un 
travail de fin d’études (TFE), et nous 
présenterons les étapes importantes 
pour la réalisation de ces travaux.

GREC 1B
Charles KENFACK, 24 octobre,  
21 novembre, 19 décembre, 9 janvier 
(après-midi)
Cette série de cours, destinée aux 
étudiants ayant déjà suivi Grec 1a, 
couvre les chapitres 8 à 14 inclus de 
l’ouvrage de Jeremy DUFF, Initiation 
au grec du Nouveau Testament 
(Grammaire – Exercices – Vocabulaire, 
avec corrigé des exercices), Paris, 
Beauchesne, 2010 (2005 pour la 1ère 
éd. anglaise), 291 p. Notre objectif 
sera : consolider les éléments acquis 
en Grec 1a, continuer à maîtriser les 
bases grammaticales et syntaxiques 
du grec néotestamentaire, maîtriser 
les conjugaisons aux voix active et 
moyenne, poursuivre la maîtrise des 
déclinaisons des noms et adjectifs,  
et maîtriser le vocabulaire et les 
exercices se référant à chaque 
chapitre vu en cours. Il est utile  

SÉMINAIRE : LA PROPHÉTIE
James HELY HUTCHINSON,  
31 octobre (toute la journée)
Le sujet de la prophétie est bien 
controversé dans nos milieux 
évangéliques.  S’agit-il d’une activité 
caduque ou d’un don à rechercher ?  
A quoi sert-elle ?  Est-elle valorisée 
dans nos Eglises à sa juste mesure ?  
Qui est-ce qui jouit de « l’esprit de  
la prophétie » (Ap 19,10) et en quoi 
consiste-t-il ?  Qui sont les prophètes 
authentiques de Dieu, et qui sont  
les faux prophètes ?  Quelles sont  
les différences entre la prophétie  
et l’enseignement de la parole  
de Dieu ?  Comment l’Esprit-Saint 
agit-il pour communiquer une 
prophétie ?  Toutes les questions 
dans ce domaine seront permises, 
mais une seule source d’autorité  
sera reconnue, à savoir les Ecritures !

SÉMINAIRE : UTILISATION DE 
L’INFORMATIQUE DANS LES 
RECHERCHES BIBLIQUES
Léo LEHMANN, vendredi  
13 novembre (après-midi)
Accordance, Bibleworks, Logos… 
Derrière ces titres se cachent de 
précieuses ressources informatiques 
pour le bibliste. Logiciels ou sites 
internet, payants ou gratuits, de 
nombreux outils ont été développés 
qui devraient nous aider à aborder  
la Parole de notre Dieu, notamment 
dans les langues originales, avec 
toujours plus de justesse. Dans cette 
abondance, le but de ce séminaire 
sera de saisir ce qui pourrait être 
pertinent pour nos travaux et de 
nous introduire au maniement de 
certains de ces outils informatiques.

SAGESSE DE L’ANCIEN 
TESTAMENT
James HELY HUTCHINSON,  
14 novembre, 28 novembre,  
12 décembre (matin)
Cette série de cours vous concerne  
si vous souhaitez savoir comment 
réussir votre vie (Proverbes), 
comment persévérer lorsque la vie 
est loin d’être une réussite (Job) et 
comment vivre face à la désillusion 
qu’inspire la vie (Ecclésiaste).  Nous 
viserons à comprendre le 
déroulement structurel de ces livres, 
leur message global, leur 
accomplissement en Christ et leur 

ECCLÉSIOLOGIE
Emmanuel DURAND, 14 novembre, 
28 novembre, 12 décembre  
(après-midi)
Doctrine de l’Eglise.  Nous 
aborderons l’emploi du terme 
« ekklèsia » dans les Ecritures,  
les notions d’Eglise universelle  
et d’Eglise locale, les rapports entre 
l’Eglise et Israël, l’Eglise et le Christ  
et l’Eglise et le royaume.  Nous nous 
pencherons sur les questions 
d’organisation ecclésiastique : 
structures d’autorité, responsables, 
membres, discipline.  Nous 
examinerons également 
l’enseignement des Ecritures sur  
le baptême et le repas du Seigneur 
(la sainte cène).  Cette série de cours 
est pertinente pour tout croyant et 
particulièrement pour les pasteurs/
anciens et membres du consistoire.

SÉMINAIRE : 2 CORINTHIENS  
EN UNE JOURNÉE
Mark DENEUI, 5 décembre  
(toute la journée)
Cette épître est souvent négligée,  
et son message global est largement 
ignoré.  Mais c’est une mine  
à exploiter par tout croyant aimant 
l’Eglise locale – et surtout par ses 
responsables.  Les Corinthiens 
étaient en proie à l’enseignement  
des « super-apôtres », éloquents  
et impressionnants à vues humaines, 
mais venus proclamer « un autre 
Jésus … un autre esprit … un autre 
évangile » (11,4-5).  L’apôtre Paul doit 
rectifier le tir, et, pour ce faire,  
il explique ce que sont les 
caractéristiques d’un ministère de  
la parole qui est authentique et 
approuvé par Dieu.  Venez découvrir 
qu’à l’intérieur des « vases de terre » 
se trouve un trésor glorieux !  

de lire et de faire les exercices relatifs 
aux chapitres 7 et 8 de l’ouvrage 
mentionné avant notre première 
séance.

application contemporaine.  Nous 
nous intéresserons également aux 
rapports entre cette littérature de 
sagesse (qui englobe également  
le Cantique des cantiques et certains 
psaumes) et le déroulement du plan 
salvateur de Dieu au travers de 
l’histoire du salut.  La série aura été 
un échec si nous ne grandissons pas 
en sagesse !   

HÉBREU 1A 
Robbie BELLIS, 24 octobre,  
21 novembre, 19 décembre,  
9 janvier (matin)
Initiation à l’hébreu biblique.  Cette 
série de cours, qui vaut 3 crédits, 
correspond au premier semestre 
d’hébreu offert en semaine. Nous 
présupposerons que chaque 
personne inscrite disposera de 
suffisamment de temps durant  
cette période pour bien s’investir 
dans l’acquisition des connaissances 
de base de cette langue. Nous 
demanderons à celles et ceux 
souhaitant s’inscrire pour cette série 
de cours de le signaler bien  
à l’avance au secrétariat de l’Institut : 
une fiche explicative et introductive 
sera diffusée au préalable.
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PENTATEUQUE
Ian MASTERS, 16 janvier, 23 janvier, 
30 janvier (matin)
Les cinq livres de Moïse forment  
la fondation sur laquelle est construit 
le reste de la révélation biblique.  
Dans cette série de cours, nous 
survolerons le contenu de chacun  
de ces livres, et nous accorderons 
une attention particulière à la 
manière dont l’ensemble des cinq 
livres est construit et au message 
théologique qui se dégage de cette 
œuvre littéraire magistrale. Nous 
étudierons la tension continuelle 
entre l’initiative de l’homme, qui 
persiste toujours plus loin dans  
sa révolte contre Dieu, et les 
promesses de Dieu en vue d’une 
victoire contre toute puissance 
diabolique qui sera remportée par 
un descendant d’Ève (Gn 3,15). Nous 
verrons la lucidité avec laquelle 
Moïse identifie le péché comme 
problème essentiel ainsi que 
l’incapacité de sa Loi à y remédier. 
Nous découvrirons comment  
la solution espérée (mais cachée)  
et la victoire attendue pointent 
clairement au-delà de l’exode,  
et même de la conquête sous Josué, 
vers leur accomplissement en Christ.

ETHIQUE
Jean-Louis SIMONET, 16 janvier,  
23 janvier, 30 janvier (après-midi)
Devant l’évolution des mœurs de  
nos sociétés occidentales, le croyant 
ne peut se permettre de fermer  
les yeux sur des questions éthiques :  
il est appelé, de plus en plus 
fréquemment, à prendre position 
face à de nouveaux développements 
favorisés par nos responsables 
politiques.  Dans cette série de cours, 
nous aborderons les présupposés, 
fondements et méthodes de 
l’éthique biblique.  Ensuite, nous 
passerons à l’application à quelques 
domaines contemporains (mariage, 
divorce, euthanasie, avortement, 
fécondation in vitro, manipulations 
génétiques…)

SÉMINAIRE : LE CHRÉTIEN  
ET L’ARGENT
Philip MOORE, 6 février  
(toute la journée)
L’argent est un souvent un sujet 
tabou dans notre société. Mais pas 
dans la Bible ! A partir de la Genèse, 
Dieu parle des biens qu’il nous 
donne comme d’une bénédiction  
à recevoir avec reconnaissance,  
à utiliser pour sa gloire et à partager 

SÉMINAIRE : DÉCRYPTER  
LA CULTURE POP
Raphaël ANZENBERGER, 30 avril 
(toute la journée)
La culture Pop, c'est tout ce que vous 
pouvez entendre à la radio, voir  
à la télé, télécharger sur le net.  
La culture Pop, c'est une tentative  
de recréer le monde dans lequel 
nous vivons, à partir d'un fragment 
de la Grande Histoire de l'humanité. 
Pour comprendre et répondre  
à la culture Pop, il faut maîtriser  
deux techniques : décryptage  
et encodage. C'est ce que nous 
allons voir durant ce séminaire : 
décrypter la culture pour mieux  
la comprendre (exégèse), encoder  
le message de l'Evangile pour mieux 
lui répondre (apologétique).

INTRODUCTION AUX DEUX 
TESTAMENTS
Charles KENFACK, 20 février,  
27 février, 5 mars (matin)
Cette série donnera dans un premier 
temps des éléments de repère sur  
le monde de l’Ancien et du Nouveau 
Testaments (arrière-plan 
géographique et historique, 
éléments socioculturels, littérature), 
pour s’attarder sur le texte (rédaction, 
manuscrits, transmission, éléments  
de critique textuelle) et le canon 
(limites, étapes historiques de  
la formation, apocryphes) des  
deux Testaments.  La période 
intertestamentaire et sa littérature 
seront également évoquées.

EPÎTRES DE LA CAPTIVITÉ
Charles KENFACK, 20 février,  
27 février, 5 mars (après-midi)
Dans cette série, nous passerons  
en revue les quatre lettres 
(Ephésiens, Philippiens, Colossiens, 
Philémon) écrites par l’apôtre Paul, 
lorsque celui-ci était en captivité. 
Après avoir considéré les questions 
d’arrière-plan (auteur, date, 
destinataire, but, lien entre les 
différentes lettres…), nous étudierons 
les principaux thèmes que nous 
chercherons à situer dans l’ensemble 
de chaque épître. Cette série de 
cours permettra aussi l'acquisition de 
bons réflexes exégétiques devant les 
textes bibliques : contexte immédiat, 
théologie de l’auteur, pensée globale 
de l’auteur. Nous viserons également 
à pouvoir apporter des prédications  
à partir des chapitres ou passages 
étudiés.

MATTHIEU
James HELY HUTCHINSON, 26 mars, 
16 avril, 23 avril (après-midi)
L’évangile de Matthieu, trait d’union 
entre les deux Testaments bibliques, 
sera considéré brièvement par 
rapport aux autres évangiles 
synoptiques et surtout selon ses 
propres termes.  Nous aurons pour 
but de comprendre le déroulement 
et le message global de l’évangile,  
et nous pourrons contempler  
le portrait de Jésus qui est le Christ,  
le Fils de David, celui qui accomplit 
les prophéties de l’Ancien Testament.  
Nous serons amenés, en cours  
de route, à nous mettre à l’écoute  
de l’enseignement de Jésus à propos 
du discipulat (nous nous pencherons 
sur la fonction du Sermon sur  
la Montagne), la mission, le royaume 
des cieux, l’Eglise et sa seconde 
venue. 

pour le bien des autres. Nous 
proposerons d’étudier le thème  
de l’argent d’abord dans un survol  
de la Bible, puis dans trois livres 
bibliques (Proverbes, Matthieu et  
1 Timothée) avant de terminer par 
des applications pratiques pour 
notre vie chrétienne au quotidien – 
comment la bonne nouvelle de Jésus 
transforme notre attitude à l’argent  
et l’usage que nous en faisons.  
Si vous trouvez que le coût de ce 
séminaire ne le vaut pas, vous avez 
d’autant plus besoin d’y assister !

à l'écoute de nos prédécesseurs 
spirituels et nous nous verrons 
encouragés, édifiés, mis au défi  
et incités à combattre pour les 
doctrines-clé de l'Ecriture telles  
que la justification par la foi seule, 
l'autorité de la parole de Dieu,  
la prédestination.  Comme lecture 
obligatoire, vous aurez des extraits à 
lire de Luther, de Zwingli et de Calvin.

THÉOLOGIE DE LA RÉFORME
Robbie BELLIS, 26 mars, 16 avril,  
23 avril (matin)
La théologie du 16e siècle ? De quoi 
nous endormir, pensez-vous peut-
être ? Loin de là. Dans cette série  
de cours, nous nous mettrons  
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PIÉTÉ PERSONNELLE
David VAUGHN, 4 juin, 11 juin,  
18 juin (matin)
Paul dit à Timothée, et à nous : 
« Exerce-toi à la piété… la piété  

SÉMINAIRE : MUSIQUE DANS 
L’EGLISE
Adrian et Fiona PRICE, 21 mai  
(toute la journée)
Vous êtes-vous déjà demandé 
pourquoi nous chantons à l'Eglise ? 
Voudriez-vous que la musique dans 
votre Eglise ait plus d'impact sur  
la vie spirituelle de l'assemblée ? 
Dans ce séminaire, nous allons 
premièrement examiner ce que dit  
la Bible concernant le rôle et le 
caractère de la musique dans l'Eglise. 
Nous traiterons ensuite des 
implications pratiques de ces 
fondements bibliques pour notre 
manière de chanter et de jouer, notre 
choix de chants, et notre attitude 
envers le culte et la louange. Nous 
découvrirons que lorsque nous 
mettons en pratique ces principes 
bibliques, la musique est un soutien 
puissant dans notre vie de foi, 
individuellement et collectivement,  
et cela pour la gloire de Dieu.

est utile à tout, ayant la promesse  
de la vie présente et de celle qui est  
à venir. » Connaissez-vous beaucoup 
de chrétiens qui vivent une vie 
proche de Dieu ?  Comment 
pouvons-nous le faire ? Comment 
pouvons-nous être des personnes 
dont la vie est dominée par la réalité 
de l’excellence et la suprématie  
de Dieu ? Quels sont les facteurs  
qui conduisent un chrétien à une vie 
sainte, au contentement, à une vie 
spirituelle nourrie et soutenue par  
la grâce de Dieu et la joie du 
pardon ?  Comment pouvons-nous 
mettre à mort le péché dans nos vies 
et faire de vrais progrès spirituels ? 
Dans la vie chrétienne de tous les 
jours, quelle est la place cruciale de 
la crainte de Dieu, de la repentance, 
de la foi, de la méditation, de 
l’examen de soi ? Comment pouvons-
nous garder notre émerveillement 
envers la grâce de Dieu qui nous 
sauve ? Que faut-il savoir pour éviter 
de fausses formes de piété ? Quelles 
disciplines spirituelles faut-il adopter 
pour cultiver la vie intérieure ? Voici 
certains des sujets capitaux que nous 
explorerons dans la Parole de Dieu 
pendant le cours sur la Piété 
Personnelle.

ROMAINS
David VAUGHN, 4 juin, 11 juin,  
18 juin (après-midi)
Aucun livre de la Bible n’a joué  
un plus grand rôle dans l’histoire  
de l’Eglise que l’épître de Paul aux 
Romains. Instrument de la conversion 
de géants de la foi tels qu’Augustin  
et Luther, elle fut aussi l’outil dont 
Dieu s’est servi pour engendrer  
des réveils spirituels, tel que celui  
du 19ème siècle à Genève. Luther 
affirme : « Cette épître est le livre 
capital du Nouveau Testament,  
le plus pur Evangile. Elle est digne, 
non seulement d'être connue mot 
pour mot par chaque chrétien, mais 
encore de devenir l'objet de sa 
méditation journalière, le pain 
quotidien de son âme... » Nous 
suivrons, pas à pas, la pensée 
inspirée de l’apôtre dans son exposé 
de la justice de Dieu en Christ – 
justice qui nous fait vivre.

Il y a dix ans, les ouvrages 
francophones présentant une 
théologie biblique de la mission 
d’un point de vue évangélique 
brillaient par leur absence.  
Grâce à la maison d’édition 
Excelsis, on pourrait considérer 
que, dans un sens, cette lacune 
se trouve maintenant comblée2.  
Ce n’est pas pour autant que la 
parution chez BLF, normalement 
en septembre 2015, du livre  
de John Piper soit superflue.  
Au contraire… 
Ce qui est particulièrement 
appréciable chez Piper, c’est  
son « franc-parler profond  
et édifiant ».  Certes, le genre 
littéraire du livre est difficile  
à cerner, mais qui voudrait 
critiquer la conjugaison  
de profondeur académique  
et de passion homilétique ?   
Il est vrai que son approche 

« fonceuse » risque 
de rebuter certains, 
mais les amateurs de 
la vérité devraient 
accueillir ce livre  
à bras ouverts.  
A coup sûr, il se 
répète beaucoup, 
mais cela comporte 
ses avantages 
rhétoriques  
et pédagogiques.  
L’auteur n’a pas une expérience 
de missionnaire en tant que tel : 
ce livre ne correspond pas à un 
manuel pratique mais à une 
théologie robuste et motivante.  
Piper est persuadé que des 
prédicateurs de l’Evangile 
doivent être envoyés aux nations, 
car il est convaincu, à partir des 
Ecritures, que les élus des 
nations doivent être appelés :  
« Si la mission existe, c’est parce 

que l’adoration [de Dieu] 
n’existe pas »3.  
A titre d’entrée en matière, 
l’auteur brosse un tableau  
du contexte contemporain 
global dans lequel la mission 
doit avoir lieu.  A cette fin, il 
fournit des statistiques (l’une 
des plus frappantes : il existe 
plus de chrétiens fréquentant 
une Eglise locale en Chine 
que dans toute l’Europe)  

et réfute vigoureusement 
« l’évangile de la prospérité », 
message qui est contraire  
à la saine doctrine biblique.
Les propos-clé qui sont tenus – 
avec clarté et courage – dans les 
deux premières parties du livre 
devraient être claironnés dans 
nos milieux évangéliques.   
La recherche primordiale de  
la gloire de Dieu, la suprématie 

RECENSION
Que les nations se réjouissent !, Replacer Dieu au cœur de la mission

John PIPER
Tr. de l’anglais (Let the Nations be Glad!: The Supremacy of God in Missions, 20103) par Alain BOUFFARTIGUES, Marpent, BLF, à paraître (septembre 2015).1
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du Christ, le combat spirituel 
mené dans la prière, la 
disposition à souffrir pour  
le Christ, la nécessité de la foi  
en Christ pour le salut, la 
nécessité que les peuples du 
monde entendent l’Evangile…  
Piper souligne ces vérités  
et argumente, avec rigueur  
et vigueur, en leur faveur.
Dans son humilité, l’auteur invite 
le lecteur à puiser dans le livre  
là où il peut promouvoir le zèle 
pour Dieu : « on n’est pas obligé 
de le lire de bout en bout  
de façon linéaire »4.  Dans cette 
perspective qui tient compte  
du terrain considérable que 
couvre cet ouvrage (plusieurs 
livres en un seul !), je voudrais 
particulièrement recommander 
les chapitres deux et trois – sur  
la prière et la souffrance.  Voici,  
à titre de mise en appétit, 
quelques phrases-clé  
ou phrases-choc :
« Nous ne pouvons pas savoir  
à quoi sert la prière tant que 
nous n’avons pas compris que  
la vie est un combat »5.
« Chaque nouvelle Pentecôte  
a eu sa période préparatoire  
de supplication »6.
« …[P]lus l’on est riche, plus le 
pourcentage du revenu que l’on 
donne à l’Eglise et à sa mission 
est faible (…) [L]es temps 
difficiles, comme la persécution, 
suscitent souvent davantage  
de main-d’œuvre, de prière,  
de force, et ouvrent davantage 
les bourses, que les périodes  
de facilité »7.
« Dieu nous appelle à être des 
canaux de sa grâce, pas des 
impasses.  Or, aujourd’hui,  
le risque est grand d’imaginer 
que ce canal doive être plaqué 
d’or.  Ce n’est pas le cas ;  
du cuivre suffira »8.
« Lorsque le monde verra des 
millions de chrétiens “retraités” 
verser les dernières gouttes de 
leur vie avec joie en faveur des 
peuples non atteints et en ayant 
le regard tourné vers le ciel, Dieu 
resplendira alors avec éclat… »9

L’impact du livre est augmenté 
par le choix d’illustrations 
motivantes de la mise en 
application des propos du livre, 

souvent tirées de la vie  
de missionnaires (Raymond Lull, 
David Brainerd, Henry Martyn, 
John Paton, Jim Elliot…) 
Pour les personnes qui lisent 
l’intégralité du livre de bout  
en bout, on peut se demander  
si la troisième partie, quoique 
relativement courte, ne diminue 
pas la valeur des messages-clé 
qui sont communiqués jusque-là.  
John Piper récuserait sans doute 
une telle suggestion.  Car c’est  
en cet endroit qu’il martèle 
particulièrement l’accent 
classique de sa théologie :  
« C’est quand nous trouvons 
notre plus grande satisfaction  
en lui que Dieu est le plus glorifié 
en nous »10.  Je me sens plus en 
phase avec Piper lorsqu’il parle 
de la gloire de Dieu que lorsqu’il 
parle de notre poursuite de la 
« satisfaction » en lui comme 
étant le moyen-clé dont nous  
le glorifions, encore que je sois 
convaincu de l’importance  
de trouver en Dieu nos délices  
et notre joie.  Il n’est pas malsain  
de se demander si cet accent 
habituel chez Piper – qui se 
retrouve régulièrement dans ses 
livres – ne reflète pas plus la 
théologie de Jonathan Edwards 
que les contours des Ecritures 
elles-mêmes.  Les amateurs des 
écrits de Piper ne seront pas 
surpris de découvrir qu’un 
chapitre (de la troisième partie) 
est consacré à la théologie 
d’Edwards.
Que sa théologie concernant  
la satisfaction en Dieu soit 
parfaitement bien ciblée ou non, 
la teneur et les enjeux du reste 
de ce livre sont trop importants 
pour qu’on les néglige au nom 
d’une hésitation dans ce 
domaine qui assumerait une 
ampleur excessive.  Par ailleurs, 
on pourrait prendre ses distances 
par rapport à quelques prises  
de position exégétiques : j’aurais 
des commentaires différents  
des siens concernant le cas  
de Melchisédek et de Corneille ; 
j’expliquerais « familles » dans 
Genèse 12,3 davantage  
en faisant appel au contexte 
immédiat précédent ; par 
endroits, j’aurais davantage  
le souci d’éviter le 
réductionnisme11.  Mais,  

là encore, de telles 
considérations sont mineures  
au regard de l’ensemble de cet 
ouvrage hautement appréciable.  
La lecture du livre m’a ouvert  
les yeux sur une partie du texte 
d’Apocalypse 21,3.  La formule 
de l’alliance, « je serai leur Dieu, 
et eux, ils seront mon peuple »  
(et des variantes), qui traverse  
les Ecritures depuis la Genèse 
jusqu’à l’Apocalypse, atteste, 
dans son expression finale,  
« …ils seront ses peuples… »12.  
L’appartenance des rachetés  
à des ethnies particulières reste 
intacte dans l’état final  
(cf. Ap 7,9), et ce texte de l’avant-
dernier chapitre de la Bible 
permet d’apprécier cette réalité 
sous cet angle frappant : on doit 
même affirmer du peuple de 
Dieu qu’il est constitué de (sous-)
peuples. 
La parution en français de ce livre 
est un cadeau à recevoir avec 
beaucoup de reconnaissance 
envers Dieu.  Que Dieu permette 
que les vérités-clé qu’il renferme 
soient prises à cœur à grande 
échelle.  Que le lecteur soit averti 
de la portée pratique du livre !  
L’auteur de la postface précise  
en effet que le but est de nous 
« engager plus personnellement 
au service de la cause 
missionnaire, animé d’un ardent 
désir et en plaçant Dieu  
au centre de toutes choses ».  
Amen
 

1 C’est avec la permission de l’éditeur que cette recension 
devance la parution du livre.
2 Andreas KÖSTENBERGER, « Mission », dans Dictionnaire  
de théologie biblique, Charols, Excelsis, 2006, p. 754-759 ;  
Hannes WIHER, dir., Bible et mission, Vers une théologie 
évangélique de la mission (Réseau de Missiologie 
Evangélique pour l’Europe Francophone), Charols, Excelsis, 
2011, 379 p ; Christopher J. H. WRIGHT, La mission de Dieu, 
Fil conducteur du récit biblique, tr. de l’anglais (The Mission 
of God, 2006) par Alexandre SARRAN, Charols, Excelsis, 
2012, 692 p (mais cf. Jacques NUSSBAUMER, « Y a-t-il un 
malentendu sur la notion de “mission” ?  Une lecture de  
La mission de Dieu de Christopher J. H. Wright », Théologie 
Evangélique 13/2, 2014, p. 16-35, et d’autre contributions  
à ce numéro de Théologie Evangélique).
3 Introduction.  Nous ne sommes pas en mesure de citer des 
numéros de page relatifs à la version qui paraîtra.  Par 
ailleurs, la traduction française citée n’est pas la version finale.
4 Préface.
5 Ch. 2.
6 A. T. PIERSON, The New Acts of the Apostles, New York, 
Baker and Taylor, 1894, p. 352ss, cité dans le ch. 2.
7 Ch. 3.
8 Ch. 3.
9 Ch. 3.
10 Ch. 1 et toute la troisième partie.
11 P. ex., dans les deux phrases de la conclusion qui 
commencent « Le but de la prière est… »
12 C’est nous qui soulignons.  Il existe une variante textuelle, 
mais, suivant les canons de la critique textuelle favorisés par 
Wescott et Hort et largement entérinés par les spécialistes 
néotestamentaires, c’est cette leçon qu’il faudrait retenir.   
Elle est reflétée dans la NBS, la TOB, la BFC, la BS. 
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« QUE DEVIENNENT-ILS ? » 
QUELQUES ANNEES PLUS TARD…

mesmin@lome-togo

Mesmin TCHAOU a quitté 
l’Institut en 2011 après trois  
ans de formation chez nous :  
il assume, depuis lors, à la fois un 
ministère pastoral et un ministère 
professoral à Lomé, dans son 
Togo natal.  La rédaction lui pose 
un certain nombre de questions 
destinées à permettre aux 
lecteurs de mieux comprendre 
son contexte de ministère et  
de prier pour lui…
Le Maillon : Quel est le profil  
de l’Eglise et de l’institut ?
Mesmin : Nous sommes une 
Eglise protestante évangélique 
et notre rassemblement 
hebdomadaire majeur a lieu  
le dimanche de 7h à 9h45. 
L’assistance régulière est de  
33 personnes (y compris les 
enfants). Nous avons débuté  
en septembre 2012 avec six 
personnes chez nous à la maison, 
puis dans la maison d’un frère,  
et, aujourd’hui, nous avons un 
cadre plus public que nous avons 
loué. Nous recevons au moins  
un dimanche sur trois la visite de 
nouvelles personnes qui sont soit 
d’une autre Eglise et qui veulent 
découvrir notre approche ou 
sont en recherche. Certaines de 
ces personnes restent et d’autres 
repartent après une ou deux 
visites. Notre choix (d’être une 
Eglise protestante évangélique) 
n’est pas sans conséquences :  
les Eglises protestantes sont 
considérées chez nous comme 
des Eglises « mortes ». Une sœur 
m’avait même demandé 
pourquoi nous sommes devenus 
protestants évangéliques. Il a 
fallu que je lui explique ce qu’est 
un « protestant évangélique ».  
Ce choix est aussi considéré 
comme une rupture avec  
le pentecôtisme qui pour 
beaucoup est la meilleure 
tendance pour l’Afrique. C’est 
donc un éloignement des Eglises 
dites de « réveil » pour plusieurs. 

Ces différentes remarques 
constituent pour nous des défis  
à relever. La bonne nouvelle, 
c’est qu’avec le Seigneur, ces 
défis sont relevables !
L’institut, lui, a débuté en 
novembre 2012 avec dix 
étudiants. Notre programme  
de formation est à 95% conforme 
à celui de l’IBB. Ils sont 15 
étudiants en première année 
cette année et 16 en année 
supérieure. Le 26 septembre  
de l’année prochaine, 9 étudiants 
auront leur diplôme, Dieu 
voulant.
Le Maillon : Quelles sont  
les priorités (les grands axes)  
de ton ministère ?
Mesmin : L’enseignement  
de la parole de Dieu constitue  
notre priorité numéro un  
(2 Tm 3.16-17). 
Au sein de l’Eglise, nous nous 
sommes fixé pour objectif 
principal d’enseigner tout  
le conseil de Dieu sans rien  
en cacher (Ac 20.25). C’est dans 
cette perspective que nous 
faisons de la prédication 
expositive notre priorité. Bien 
entendu, nous ne faisons pas  
fi des enseignements doctrinaux 
ou thématiques. Nous sommes 
aussi souvent sur le qui-vive  
pour analyser, à la lumière des 
Ecritures, tout sujet qui semble 
être une nouveauté dans les 
Eglises de notre pays.  Nos 
études bibliques ont lieu  
le mercredi. Nous accordons 
également un grand intérêt  
à l’enseignement des enfants,  
car nous croyons qu’en leur sein 
résident certainement de futurs 
leaders de notre Eglise !
Notre  deuxième priorité au 
niveau de l’Eglise, c’est la prière. 
Elle a lieu juste à la fin des 
prédications et émerge des 
applications du message. Après 

cette prière, qui est souvent 
dirigée par le prédicateur, 
l’occasion est donnée librement 
aux frères et sœurs de prier  
selon un aspect du message 
pouvant édifier la communauté. 
L’Eglise est encouragée à faire 
toutes sortes de prières (Ep 6.18). 
Chaque vendredi, toute la 
communauté a sa réunion de 
prière, et les derniers vendredis 
de chaque mois sont consacrés  
à des veillées de prière. Nous 
estimons que chaque 
responsable doit aider  
sa communauté à entrer dans 
une dynamique de prière. 
Une troisième priorité de notre 
ministère au sein de l’Eglise est 
l’évangélisation en vue de la 
croissance numérique et de la 
formation de disciples (Mt 28.19). 
Nous organisons de 
l’évangélisation « porte à porte », 
des sondages et des séances de 
projection de films devant  
l’entrée des locaux de l’Eglise. 
Enfin, une dernière priorité pour 
nous est la communion 
fraternelle. Nous voulons avoir 
de l’impact dans la communauté 
externe à l’Eglise. Notre amour 
les uns pour les uns doit être 
perçu au travers de notre vie 
communautaire et sera un 
témoignage pour ceux qui nous 
entourent (Jn 13.34-35). Nous 
veillons également à ce que les 
joies et les peines d’un membre 
soient celles de toute l’Eglise  
(cf. 1 Co 12).
Quant à l’Institut, où nous 
assumons l’enseignement, notre 
but est de former des hommes  
et des femmes transformés dans 
leur caractère par la parole de 
Dieu et de les équiper pour qu’ils 
dispensent droitement la parole 
de la vérité (2 Tm 2.15). Nous 
passons15 à 30 minutes en 
prière avant le début de chaque 
cours. Une fois dans l’année, 
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nous avons une retraite de prière 
pour les étudiants. C’est 
l’occasion de prier ensemble 
pour les problèmes spécifiques 
des étudiants et pour leurs 
Eglises locales. Nous désirons 
que chaque étudiant visant un 
ministère de la parole puisse 
avoir dans son arsenal spirituel  
la prière comme l’une de ses 
armes essentielles (Ac 6.4). Côté 
évangélisation, cette matière 
n’est validée par les étudiants 
qu’après participation au 
programme d’évangélisation 
organisé par l’école et rédaction 
d’un rapport de la semaine 
d’évangélisation.
Le Maillon : Pourrais-tu évoquer 
quelques encouragements 
(sujets de reconnaissance) ?
Mesmin : Evidemment ! Nous 
avons plusieurs sujets de 
reconnaissance, mais nous n’en 
citerons ici que quelques-uns :
•	Nous sommes reconnaissants  

au Seigneur pour toutes ces 
personnes qui nous portent 
dans la prière. Nous en 
sommes bien conscients.  
A plusieurs  reprises, nous 
avons vu Dieu à l’œuvre et nous 
avons eu la certitude que 
certains revirements de 

situation à Sa gloire n’ont été 
possibles que par ces prières 
en notre faveur. Merci aussi  
à l’IBB qui mobilise beaucoup 
des personnes via le calendrier 
mensuel de prière qui fait 
mention de nous.

•	Beaucoup de frères et sœurs 
dans la communauté 
s’engagent de plus en plus  
et grandissent dans leur 
service, et c’est un sujet de joie 
et de reconnaissance pour 
nous en tant que responsable 
de constater cela. Au début  
ce n’était pas évident. Que  
le Seigneur en soit glorifié !

•	Aujourd’hui, nous avons un 
cadre plus facile d’accès, ce qui 
n’était pas possible quelques 
mois en arrière. Pire, l’Eglise 
avait été secouée par une crise, 
mais le Seigneur a veillé sur son 
troupeau. C’est un grand 
réconfort d’être témoin  
et bénéficiaire de la fidélité  
du Seigneur.

•	En ce qui concerne l’institut,  
le Seigneur permet que 
plusieurs s’intéressent à notre 
programme de formation. 
Certains ont même manifesté  
le désir que l’institut se 
délocalise pour leur permettre 

de suivre les cours dans leur 
ville. Même si présentement  
un tel projet ne pourra être 
opérationnel, cela constitue  
un encouragement pour nous 
vu comment nos débuts ont été 
très difficiles. Nous disons :  
«  Soli Deo Gloria » !  

Le Maillon : Pourrais-tu évoquer 
quelques défis (sujets  
de prière) ?
Mesmin :
•	Notre désir est que nous 

persistions dans une entière 
soumission à la volonté de Dieu 
concernant l’institut et l’Eglise. 
S’il vous plaît, combattez dans 
la prière en notre faveur dans 
ce sens (Col 4.12)

•	Pour ma famille et moi selon  
2 Thessaloniciens 3.1-2 

•	Pour nos finances familiales
•	Pour la cérémonie de remise  

de diplôme du 26 septembre 
2015. Que le Seigneur en soit 
honoré et qu’il se serve de 
cette séance pour l’inscription 
de nouveaux étudiants

•	Pour l’Eglise entière selon  
Actes 9.31
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LA PROPHÉTIE
31 OCTOBRE 2015

L’UTILISATION DE L’INFORMATIQUE 
DANS LES RECHERCHES BIBLIQUES

 VEN. 13 NOVEMBRE 2015

2 CORINTHIENS
5 DÉCEMBRE 2015

LE CHRÉTIEN ET L’ARGENT
6 FÉVRIER 2016

DÉCRYPTER LA CULTURE POP
30 AVRIL 2016

LA MUSIQUE DANS L’ÉGLISE
21 MAI 2016

De nouveaux livres s’ajoutent 
chaque jour aux rayonnages  
des bibliothèques existantes… 
mais quand ces bibliothèques  
ne peuvent plus tous les contenir,  
il est temps d’investir !
Voilà comment le couloir  
de l’entrée a récemment  
accueilli un bel ensemble  
de bibliothèques coordonnées  
qui sont venues remplacer  
les anciens petits rangements 
dépareillés et peu esthétiques. 

Ces nouvelles étagères 
contiennent les livres les plus 
couramment utilisés par les 
étudiants… et laissent encore  
de la place aux futurs nouveaux 
livres à venir !
A l’entrée, ces nouveaux 
rangements permettent  
de présenter agréablement 
l’ensemble des numéros du 
Maillon et toute documentation 
concernant l’Institut dont on peut 
largement se servir.

DU NOUVEAU DANS LE COULOIR !
Anne Mindana

PRÉD
ICATEU

RS VISITEU
RS
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Solveig DRET, 27 ans, est 
étudiante à temps plein  
en 2e année.  Française, elle  
a fréquenté l’Eglise Protestante 
Baptiste de Lagny-sur-Marne,  
y servant en tant que stagiaire 
pendant un an, avant de s’inscrire 
à l’Institut.  Elle est maintenant 
impliquée à la Communauté 
Chrétienne Protestante du Phare 
à Braine-l’Alleud.  Elle répond  
à un certain nombre de questions 
permettant aux lecteurs du 
Maillon de faire sa connaissance 
et de prier pour elle…
Le Maillon : Quels sont tes 
passe-temps préférés ?
Solveig : Cuisiner, me promener 
dans la forêt, la musique 
(écouter, chanter, jouer, écrire).
Le Maillon : Aurais-tu un verset 
biblique que tu chéris 
particulièrement ?
Solveig : Psaume 27,4 :
« Je demande à l'Éternel une 
chose, que je désire ardemment : 
Je voudrais habiter toute ma vie 
dans la maison de l'Éternel,  
Pour contempler la magnificence 
de l'Éternel  
Et pour admirer son temple. » 
Le Maillon : Quel est ton 
parcours spirituel ?
Solveig : Née dans une famille 
chrétienne de banlieue 
parisienne, j'ai « donné ma vie  
à Jésus » toute petite, puis me 
suis fait baptiser à 15 ans. 
Étrangement, c'est ensuite que 
j'ai commencé à m'éloigner  
de Dieu, notamment en sortant 
avec des non-chrétiens. J'avais 
conscience d'être coupable, 
mais j'ai lutté jusqu'à voir de  

mes yeux que sans Dieu,  
je me coulais moi-même.  
Il a brisé ma fierté et m'a donné 
sa grâce imméritée. 
J'ai abandonné ma relation  
avec mon ex-ami de l'époque.  
Là où la séparation aurait dû être 
douloureuse, j'étais heureuse  
et en paix comme jamais car 
réconciliée avec mon Dieu. 
Je me suis ensuite engagée dans 
mon Eglise à Lagny, notamment 
auprès des ados. J'ai  poursuivi 
en quittant mon job dans l'office 
management pour un stage  
à temps plein avec Nouvelles 
Générations dans mon Eglise, 
avant de déménager à Bruxelles 
pour venir étudier à l'IBB. 
Le Maillon : Pourquoi as-tu voulu 
suivre une formation à l’Institut ?
Solveig : « Le monde périt  
par manque de connaissance  
de Dieu, et l’Église est affamée 
par manque de sa présence. »  
(A. W. Tozer, A la recherche  
de Dieu, L’Alliance Chrétienne  
et Missionnaire au Québec, 
2000, p. 38).
Le Maillon : Quelle image  
des cours et de la vie de l’Institut 
donnerais-tu aux lecteurs  
du Maillon ? 
Solveig : Ce qui m'a poussée  
à venir à l'IBB en partie, c'est 
l'esprit de serviabilité et de 
simplicité qui y règne. Le corps 
professoral est très disponible  
et concerné par chaque étudiant. 
On ressent cela entre étudiants 
aussi.
Un deuxième élément qui  
m'a intéressée est le large panel 
des portions bibliques étudiées 

sur trois ans. Jusqu'à présent,  
le cours que j'ai eu le plus  
de plaisir à suivre était la Piété 
biblique (nouveau cours proposé 
au semestre précédent).  
Des thématiques à revoir, 
approfondir et pratiquer toute  
sa vie. Je pense qu'on devrait 
dispenser quelque chose  
de similaire dans toute Eglise 
pour nous inciter à poursuivre  
la maturité chrétienne encore  
et toujours.
Le Maillon : Quels sont tes 
projets pour l’avenir ?
Solveig : Finir mes études  
et trouver un ministère parmi  
la jeunesse. Pour l'instant, 
j'essaie de rester concentrée sur 
l'étude. Ce n'est pas toujours 
évident, car j'aime beaucoup  
le ministère. Mais se former  
est une grande bénédiction  
et un moment à part nécessaire 
pour la suite.
Le Maillon : Pourrais-tu donner 
aux lecteurs du Maillon quelques 
sujets de prière te concernant ?
Solveig : 
- Que ma relation avec Dieu 
continue à se développer.
- La patience et la sagesse pour 
profiter un maximum des études.
- Mon stage semestriel de 
l'année prochaine : j'ai une piste 
dans un organisme chrétien, 
mais rien n'est déterminé pour 
l'instant.
- La recherche d'un appartement 
sur Bruxelles avec une amie pour 
septembre.

zoom sur...

Solveig
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INSCRIVEZ-VOUS !
Horaire des cours en semaine – 2nd semestre, 2015/16 	 2 février — 3 juin 2016

9h00-11h10
(avec pause)
Théologie 
biblique 1

Théol. 
Réforme

Grec 2b Atelier 
biblique

Hébreu 3b Evangile de 
Luc*/
Saint-Esprit*

9h35-10h20
Croissance & 
implantation

Théol. 
Réforme

Grec 2b Atelier 
biblique

Hébreu 3b Evangile de 
Luc*/
Saint-Esprit*

9h35-10h20
Croissance & 
implantation

Hébreu 1b Psychologie 
de l’enfant / 
Grec 3b

Ministère 
pastoral

Th. biblique 
culte, loi 
sacrifice

Evangile de 
Luc*/
Saint-Esprit*

11h30 - 12h30
CHAPELLE

Hébreu 1b Psychologie 
de l’enfant / 
Grec 3b

Ministère 
pastoral

Th. biblique 
culte, loi 
sacrifice

Evangile de 
Luc*/
Saint-Esprit*

Catholicisme Relat° d’aide 
2*/ Hist. prot. 
Belgique*

Esaïe Courants de 
théologie 
moderne

Labo prédic. 
1

Hébreux* / 
Hébreu 2b*

Catholicisme Relat° d’aide 
2*/ Hist. prot. 
Belgique*

Esaïe Courants de 
théologie 
moderne

Labo prédic. 
1

Hébreux* / 
Hébreu 2b*

Grec 1b Relat° d’aide 
2*/ Hist. prot. 
Belgique*

Marc Ethique Hébreux* / 
Hébreu 2b*

Grec 1b Relat° d’aide 
2*/ Hist. prot. 
Belgique*

Marc Ethique Hébreux* / 
Hébreu 2b*

Mardi Mercredi Jeudi Vendredi

1er cycle 2nd cycle 1er cycle 2nd cycle 1er cycle 2nd cycle 1er cycle 2nd cycle

9h00— 
9h45 

9h50—
10h35 

10h55—
11h40 

11h45—
12h30 

13h30—
14h15 

14h20—
15h05 

15h25—
16h10 

16h15—
17h00

*  Dates des séries de cours ayant lieu tous les 15 jours : 

Relation d’aide 2 :  2 fév ; 23 fév ; 12 avr ; 26 avr ; 10 mai ; 24 mai. Histoire du protestantisme en Belgique : 16 fév ; 1 mar ; 22 mars ; 19 avr ; 3 mai ; 17 mai ; 31 mai. 
Epître aux Hébreux :  4 fév ; 25 fév ; 10 mar ; 14 avr ; 28 avr ; 12 mai ; 26 mai. Hébreu 2b : 18 fév ; 3 mar ; 24 mar ; 21 avr ; 19 mai ; 2 juin. Evangile de Luc : 5 fév ; 26 fév ; 11 mar ; 15 avr ; 29 avr ; 13 mai ; 27 mai. 
Saint-Esprit : 19 fév ; 4 mar ; 25 mar ; 22 avr ; 20 mai ; 3 juin.

Cours obligatoires en 1er cycle
Grec 1b (3 crédits)	 C. Kenfack

Théologie biblique 1 (dévoilement progressif du 	 J. Hely Hutchinson 
du plan salvateur de Dieu, axé sur les alliances conclues 
avec Adam, Noé, Abraham, Moïse et David et la nouvelle 
alliance en Christ ) (4 crédits)

Evangile de Marc (2 crédits)	 A. Manlow

Esaïe (2 crédits)	 J. Hely Hutchinson

Théologie de la Réforme (2 crédits)	 R. Bellis

Catholicisme romain (2 crédits)	 C. Kenfack

Laboratoire de prédication (1 crédit)	 P. Every

Evangélisation (2 crédits)	 P. Every

Atelier biblique (théorie et pratique d’animation 	 A. Manlow 
d’un groupe d’étude biblique) (2 crédits)

Participation à la semaine d’évangélisation (2 crédits)

Participation au Colloque Biblique Francophone (Lyon, 30 mars- 
1er avril 2016 ; 1 crédit)

Cours en option en 1er cycle
Hébreu 1b (3 crédits)	 R. Bellis

Ministère Pastoral (2 crédits)	 P. Every, D. Doyen

Cours du 2nd cycle	
Hébreu 2b (« L’Evangile dans l’AT), 3b (Ruth) 	 J. Hely Hutchinson 
(3 crédits)

Grec 2b (3 crédits)	 C. Kenfack

Grec 3b (1 Pierre) (3 crédits)	 J. Hely Hutchinson 
Théologie biblique du culte, de la loi et du  	 J. Hely Hutchinson 
sacrifice (2 crédits)

Evangile de Luc (2 crédits)	 M. DeNeui

Epître aux Hébreux (2 crédits)	 M. DeNeui

Doctrine du Saint-Esprit (2 crédits)	 I. Masters

Histoire du protestantisme en Belgique	 L. Druez,  
(2 crédits)	 V. Reynaerts

Ethique (2 crédits)	 J.-L. Simonet

Courants de théologie moderne (2 crédits)	 J.-L. Simonet

Croissance de l’Evangile et implantation	 P. Every et 
d’Eglises (2 crédits)	 plusieurs autres 	 
	 intervenants 
Relation d’aide 2 (2 crédits)	 G. Hoareau

Psychologie de l’enfant (2 crédits) 	 N. Van Opstal 		
	 Fulco

Séminaire : le chrétien et l’argent (1 crédit ;	 P. Moore 
le samedi 6 février) 
Séminaire : décrypter la culture pop (1 crédit ;	 R. Anzenberger 
le samedi 30 avril) 
Séminaire : la musique dans l’Eglise (1 crédit ;	 A. et F. Price 
le samedi 21 mai) 
Participation à la semaine d’évangélisation (2 crédits)
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Que font-ils donc ?

Retrouvez-nous  
 

	    www.facebook.com/InstitutBibliqueBelge

	    www.institutbiblique.be

A vos agendas !
LUNDI 7 SEPTEMBRE 2015
Rentrée de l'année académique 2015-2016
Pourquoi ne pas consulter dès maintenant les horaires  
en page 2 et page 19 et dégager deux heures, une 
demi-journée, ou même une journée par semaine, pour 
suivre les cours qui vous intéressent et/ou seraient utiles  
à votre ministère ?

SAMEDI 19 SEPTEMBRE 2015
Reprise des cours du samedi
Les premières séries de cours du samedi seront Ministère 
pastoral et Croissance de l'Evangile et implantation  
de l'Eglise. Voir les pages 10 à 13 pour le programme 
complet.

DIMANCHE 27 SEPTEMBRE 2015, 16H
Séance d'ouverture de l'année académique 2015-2016
À l'Eglise Protestante Evangélique de Bruxelles-Centre,  
7 rue du Moniteur, Bruxelles.
Venez soutenir les diplômés des diverses filières  
et écouter un exposé sur le thème « "Abba, Père !" : 
théologie biblique de l’adoption ». Entrée libre  
et gratuite ! La rencontre sera suivie par un vin d’honneur.

VENDREDI 9 AU DIMANCHE 11 OCTOBRE, 2015
Week-end de retraite à Genval 

Ce week-end est également ouvert aux étudiants à temps 
partiel et en cours du samedi (voir p.10).

Merci de vous inscrire au préalable auprès du secrétariat.

Carnet Rose
Remercions Dieu pour les récentes naissances de 4 filles 
dans les familles d'étudiants et d'un professeur :

Elianna chez Jean-Louis et Havalyn DUCHENNE 
Hilda Barakah chez Jean Bosco et Lydie MUEZE-MUSHI 
Jemima chez Mardochée et Marie MULWENGE 
Natalina chez Alex et Sara MANLOW

Carnet Blanc
Félicitations à Pierre et Eva 
BRENY pour leur union devant 
Dieu le 20 juin 2015 !

Nous soutenir
Si vous avez à cœur de soutenir financièrement l'œuvre 
de l'Institut, les informations bancaires sont les suivantes :

Numéro de compte : 068-2145828-21 
IBAN : BE17 0682 1458 2821 
BIC : GKCC BEBB
Vous trouverez sur notre site web quelques indications 
sur nos besoins financiers.
Un grand merci à toutes celles et tous ceux qui 
soutiennent l'Institut à titre individuel d'une manière  
ou d'une autre, parfois depuis longtemps. 
Merci également aux Eglises qui nous soutiennent.

Calendrier de prière
Nous mettons à disposition sur notre site internet  
un calendrier de prière mis à jour tous les mois qui 
permet de prier jour après jour pour les sujets liés aux 
activités ou au fonctionnement de l'Institut ainsi que 
pour les étudiants à temps plein. 
Deux sujets par jour et vous contribuez déjà beaucoup 
au soutien de l'IBB ! 
Ce calendrier de prière est également disponible  
en anglais (www.institutbiblique.be/calendriers-de-
priere-en-anglais). 
Merci à toutes celles et à tous ceux qui prient 
regulièrement pour l'Institut. 
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